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La Révérende chanoine Alyson Barnett-Cowan, présidente du Conseil canadien des 

Églises, a énoncé comme suit les principes bibliques fondamentaux du Conseil canadien 

des Églises, qui œuvre  par l’entremise de Project Ploughshares. 

1. Le mot de « paix » apparaît beaucoup plus souvent dans la bible que ceux de « justice », de 

« droiture », de « grâce » et de « miséricorde ». 

2. La bible témoigne de la création du monde par un Dieu qui entend voir la création refléter 

l’harmonie fondamentale que nous appelons « shalom ». Notre conception de la sécurité 

émane d’une vision de la paix alimentée par la notion biblique du shalom, qui englobe, non 

seulement l’absence de guerre, mais un état de bien-être et d’harmonie entre les humains 

et avec la nature. Le prophète Ésaïe nous offre la vision d’un « royaume de paix » où le loup 

habitera avec l’agneau (Ésaïe 11.1-9). 

3. Dieu nous appelle à devenir des « artisans de paix », à guérir un monde en rupture, à vivre 

dans la profonde solidarité de l’esprit et à œuvrer pour un monde où la rectitude fleurit et 

la paix abonde (Psaume 72.7). La paix ne tombe pas du ciel : elle est bâtie par des humains 

qui, martelant leurs épées, en font des socs (Ésaïe 2.4), choisissant de dépenser pour la 

nourriture et l’eau, la santé et l’éducation, plutôt que pour les armes de guerre.  

4. Le dessein de Dieu investit notre monde en la personne de jésus de Nazareth, qui est au 

cœur même de notre conception de la paix par la voie de la réconciliation et du pardon, 

ainsi que par l’absence de l’oppression, de la peur et des conflits. Les prophètes de 

l’antiquité saluaient l’entrée du Christ dans l’histoire de l’humanité en tant que Prince de la 

paix (Ésaïe 9.6). Dans son sermon sur la Montagne, Jésus énumère les éléments essentiels à 

l’édification du royaume de la justice et de la paix sur terre : « Bienheureux les  artisans de 

la paix (Matthieu 5.1–12). » On demande au disciple de Jésus d’aimer son prochain et de 

rechercher la justice pour le pauvre, le déshérité et l’opprimé (Matthieu 25.31–46). 

5. Le cœur du message de Jésus, c’est le « royaume », le lieu de la relation juste. Il mande à 

ses disciples, soit aux 12, aux 72 et à nous-mêmes, de prêcher le même message. 

6. Dieu nous appelle à nous réconcilier avec notre prochain et à nous faire des artisans de la 

paix et de la justice dans notre monde. « Qu’est-ce que le Seigneur exige de toi? rien d’autre que 

respecter le droit, aimer la fidélité et t’appliquer à marcher avec ton Dieu. » (Michée 6.8). La paix 



de Dieu transforme notre attitude à l’égard de la vie : nous nous efforçons de témoigner de 

la paix et de la justice dont nous jouissons avec Dieu. 

7. En partenariat avec Dieu et la création et grâce au pouvoir de l’Esprit Saint, l’Église est 

appelée à réaliser la paix de Dieu par la prière, la réflexion, l’éducation et l’action. Shalom 

est une vision d’action qui exige notre engagement à réagir avec fidélité.  Lorsque celui qui a 

rédigé Pierre demandait de « rechercher la paix et la poursuivre » (1 Pierre 3.11), il 

soulignait que la poursuite de la paix l’exige. La paix et la justice ne sont pas de simples 

objets de nos aspirations. Il faut bâtir des relations justes dans la réalité concrète du 

moment présent. 

8. Les prophètes de ce qu’on appelle communément « l’Ancien Testament », soit les Écritures 

hébraïques partagées par les juifs et les chrétiens et, jusqu’à un certain point, par les 

musulmans, adressaient toujours des messages à leurs chefs du moment. Plusieurs 

prophètes, en effet, dénoncent ceux qui prient Dieu, tout en n’obéissant pas à son 

commandement de rechercher la justice et la paix dans leur propre temps et contexte 

(Ésaïe 1,11-17). 

9. L’approche holistique de la sécurité de l’humanité et de la nature affirme l’indivisibilité du 

développement, de l’environnement, des droits de l’homme, de la démocratie et de la paix, 

de même que le partage de la notion chrétienne selon laquelle « la paix, la justice et 

l’Intégrité de la création sont toutes des éléments essentiels d’une société durable. Notre 

religion nous demande de proclamer ces choses et d’agir en conséquence, partageant ainsi 

la vision de la société élargie. 

10. Le fondement et l’inspiration de notre travail pour l’établissement de la paix sont la 

réconciliation et le renouvellement de la paix, la mort et la résurrection du Christ et son 

enseignement moral. Le témoignage du Christ montre que tous les humains puisent la vie à 

une seule source et sont membres d’une communauté globale. Les enseignements du Christ 

exigent que le mal de la communauté humaine soit vaincu par le bien et la justice et que la 

paix soit assurée par l’amour et par l’action non violente.  

11. « Dieu sera juge entre les nations, l’arbitre de peuples nombreux. Martelant leurs épées, ils 

en feront des socs; de leurs lances, ils feront des serpes. On ne brandira plus l’épée nation 

contre nation, on n’apprendra plus à se battre. » (Esaïe 2.4)  

Il ne s’agit pas ici d’une simple vision : c’est un commandement, c’est une activité que les 25 

Églises membres du Conseil canadien des Églises se sont engagées à poursuivre ensemble, 

par l’entremise de Project Ploughshares, qui œuvre, en leur nom, à l’accomplissement du 

mandat de l’évangile de Jésus-Christ. 


